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L-ltko. Minier.ft.de la Boole Rou^e,'3

Paroles et Mus/yue.

D’UN CELEBRE MARCHAND DE CIRAGE 
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Ckanson Comique.



Prix: 2.

Allegro.

LE CIRAGE ANGLAIS.
CHANSONNETTE COMIQUE.

Paroles et Musique dun célèbre Marchand 

de cirage français qui desire garder l’anonyme.
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(Accent Anglais) Approchez dmon voiture vnez char-
tr'es prononcé. Ai
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-mant Parisien pour fair’luir’vot’chaussure j’ai trouvé 1 vrai moyen incessamment] espère tous les homm’s sur la terre turcs allé
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j 5 -J-- *9 i • | . Commissionnaire, distribue! des adresses de mon maitre le G. ROBERTSON . p» •mandsrusssTrancais sront au cirage anglais - - Ge ci.
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-rage à la mode est dun si beau brillant qu’dansses botfs c’est commode on se mir’ maintenant,sans nul-Iehanhochadesurla
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Non non Messieurs, point de parade! je vous propose
mon cirage voilà tout, je vous annonce qu’il est de trois ^ ------ ~
grandeurs 75? la premiere grandeur 6O? la 2$e et 30? la ÿ—1 p

3? et la preuve messieurs que ce cirage ne vole point son re­
futation,c’est qu’il a enrichi mon maitre! aussi ne se donne 
t-il plus la peine de vendre lui meme! il envoie deux de ses Z 
domestiques dans une de ses voitures! et dans ce moment, il —- 
déjeune bien tranquillement dans son hotel rue Albouy ou il 
a établi son depot et daigne aussi recevoir les amateurs: rue 
Albouy N? 8, M essieurs, le beau quartier, tout ce qu’il y a 
de mieux en quartier, le New Markett de Paris.... Commis-—; 
sionnairedonnez donc des adresses de mon maitre le ROBERTSON!
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MV LUISANT, M(J tie cirage line S! Martin au cliat botté, s’approchant en grondant à part.

C’est af_ freux c’est i_ nique j,en perd** l’boire et l’manger; j’m’en vais fer-mer bouti-que à P.i - ris l’etran-ger vend maint’-

fjrn > > i *. à MI £ 11 é > .M
s-'' . . » \ . . «-nant en voi-tu-re mais c’est d’très mau- vais gout, l’gou-ver - ne - ment je l’ju - re n’est pas K„n;i h du

J’paye mes contributions, ma patente, je suis dans la garde nationale... je me fais meme faire un 

habillement complet de voltigeur, puisqu’à c’t’heure le bixet est prohibe! c’est à mon portier qu’est ta il— 

-leur, que j’ai commande mon équipement J eh bien l’on n’a pas egard a tant de sacrifices! on veut encore 

nous enfoncer! nous oter notre clientelle! ( L’auglais lui présentant un pot) quelle grandeur, Mylordl—îais- 

- sez moi, etranger, je méprisé vos productions... (à part en s’en allant ) je vais faire imprimer 

une foule de reclamations dans le GRATIS, c’est un journal très couru et d’un style fort agréable 

L ANGLAIS .. Mais commissionnaire, donnez donc des adresses de mon maître le G*? ROBERTSON.
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Une petite bonne s’approchant en donnant le bras à un tambour de la ligne .

ta—h*i—-ta-i—N—h-M-f. .p.1 P r. V
• 1 • -m. 1 » ' 1 ••• 1 '• 11Yrai-ment ca m’de-ses-pe-re, chez un vi_lain Mon-sieur d’puis deux mois pour tout fai_re, j’suis pla _ ce, par malheur ces vieux
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A • . «• » , . j » ' ... !.. frot _ ter !cà grogn’ sans ces_se le mien n’sait qu’ra - do - ter, troirv’ ses bott’s sans sou-ples-se et dit

Aussi je veux essayer du cirage Caout... Caout----Caout chouc, jeune Milady... quelle grandeur? lr.e 21?16

S1?16 ----  combien la lr.eî---- 75e.— et la dernière 30®—Le TAMBOUR: nous n’entendons pas l’anglais combien

qu’ea fait d’sous?---- 6 sous, Militaire...---La PETITE BONNE: ah ben! Roulard, prêtez moi donc 6 sous

j’ai pus d’monnaie...— avec plaisir Mamzelle, j’suis fier d’vous regaler d’eirage... ea f’ra 33 sous qu’vous

m’eouterez aujourd’hui, soit dit par manière de plaisanterie--- c’est bon! c’est bon! j’veux encore qu’vous

m’achettiez d’là galette au gymnase tout a l’heure; et maintenant si monsieur ne trouve pas ses bottes assez

brillantes, demain j’demande mon compte et j’m’en Yas sans faire mes huit jours! sui\ez moi! Roulard!

L ANGLAIS: Mais commissionnaire vous ne donnez pas des adresses de mon maître le G*! ROBERTSON!
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Le petit POLITE prote d’imprimerie s’avançant en tirant la langue
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j’ia — voue en - co - re si j’en u_ sais j’i - rais a la bott’ tri _ co - lo - re c ten— seign’ la

1 y
c est fran- cais !

Ohe! est —il vilain ce valet de croûte aux 'choux avec ses saluts, scs bordures jaunes et son baragouin! 

en v’ia du Robert Mac a ire! et du pur ohe! ohe! Bertrand qui s’endort sur son siège! plus qu’eà d’plaisir..

(L AN GAI S) quelle grandeur, jeune homme? ----  eh! on n’en veut pas d’vos pots a moutarde de cirage..

j’vcus conseille de vous en retourner, mes amours, allez allez a LONDON! vous ne ferez pas des 

FLOBES ici! (l’anglais) Coch er, la foule a disparu, menez nous rue Albouy... mais voyons la re- 

-cette... 5f 25e c’est peu confortable! mais au&ii commissionnaire! voys n’donnez pas de adresses du fout ! 

c’est égal je répété encore! A5
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ET FOUETTE COCHER!




